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motivation de la protection

caractéristiques du site
Le site, bordé à l’ouest par des routes et à 
l’est par des champs cultivés, est composé 
de nombreuses entités. 
Au nord, la rivière « la Belle » traverse la 
partie la plus boisée du site en s’évasant 
afin de former un vaste entonnoir. Au 
cœur d’une ripisylve dense et entretenue, 
une résurgence de couleur turquoise 
donne toute sa justification au site.
Un petit franchissement donne accès au 
hameau qui compte une dizaine de 
bâtiments pour la plupart très anciens et 
restaurés. Une voie aujourd’hui privée 
traverse le hameau. Le long de l’eau, le 
jardin sur la rive est aménagé, mettant en 
valeur de  beaux frênes. D’agréables 
jardins potagers sont aussi présents. En 
sortant du hameau au nord, près d’un 
bâtiment en ruine, il semblerait que se 
soit développée une activité équestre. 
Cependant, une maison assez banale a 
été récemment construite. Plus bas, au 
sud, un espace plus entretenu présente 
plusieurs zones humides aménagées 
(étang, île, arbres). A proximité, hors site, 
une station de pompage a été implantée. 
De part et d’autre de ces zones humides 
prennent place de vastes champs cultivés 
séparés par des haies bocagères ou des 
murets. Ces espaces cultivés en céréales 
sont également présents dans le 
périmètre du site : il convient d’être 
vigilant concernant les intrants qui 
pourraient endommager la qualité de 
l’eau et détruire les algues microscopiques 
qui donnent cette couleur si singulière à la 
source. Une signalétique discrète dirige le 
visiteur vers le site. Un panneau raconte la 
légende qui lui est attachée, mais aucun 
aménagement pour l’accueil du public 
n’est prévu aux abords. A quelques mètres 
de la source ont été implantées des boites 
à lettres un peu trop visibles.

De par son intérêt patrimonial 
 historique, scientifique et légendaire 
cette fontaine et ses abords ont été 

inscrits en 1983.
Puyrabier est un hameau très ancien. 
D’après les quelques vestiges visibles, 

la ferme actuelle serait un logis 
prieural remontant au XIVè (1334).

En contre bas, dans un cadre 
verdoyant, la fontaine (source de la 

Belle ) débite une eau limpide et 
bleuté (du fait d’algues) comme un 

lagon formant une sorte d’entonnoir 
de 30 m de diamètre et de plus de 7m 

de profondeur.
Cette résurgence est une des plus 

importantes de la Vienne.
Le nom du hameau « Puyrabier » 

signifierait 
 « le puits ou la fosse au diable ».

la Vienne

protection des sites et
monuments naturels de Depuis 1930 un site classé ou inscrit

est un monument naturel remarquable dont le caractère
historique, artistique, scientifique, légendaire ou pittoresque
appelle, au nom de l'intérêt général, la conservation
ainsi que la préservation de toutes atteintes graves.

DREAL Nouvelle-Aquitaine

site inscrit
par arrêté le
24/04/1983

superficie
16,42 ha

commune de
Magné
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Fontaine du Puy Rabier, légende de la fosse au Diable
« Alors qu’une terrible sécheresse sévit dans la région et condamne les troupeaux à 
une mort certaine, un paysan fait la rencontre d’un homme très élégant qui lui 
promet toute l’eau du monde en échange de l’âme de sa fille à ses 20 ans. Comme la 
fillette est encore très jeune, le paysan juge qu’il a le temps, et il accepte. L’inconnu 
promet au paysan qu’il aura de l’eau avant le chant du coq… Mais dans la nuit, en 
voyant des petits diablotins et autres créatures maléfiques creuser le puits, le paysan 
se rend compte qu’il a, ni plus ni moins, vendu l’âme de sa fille au diable et, affolé, 
raconte toute l’histoire à son épouse. Celle-ci fait alors boire à son coq un mélange 
de vin chaud et de pain grillé appelé « routie » qui le fait chanter beaucoup plus tôt 
que prévu et qui, de ce fait, rompt le pacte passé avec le diable. De colère, celui-ci 
fait trembler le sol sous ses pieds puis disparaît. Surgit alors, des profondeurs de la 
terre, la source de la rivière de la Belle. Mais, le jour de ses 20 ans, la jeune fille reçoit 
à nouveau la visite du diable qui, cette fois, l’enlève et l’emporte très loin des siens. 
Alors qu’elle se débat, son châle bleu tombe dans l’eau. Celui-ci lui donnera, pour 
l’éternité, sa magnifique couleur. »      source : site internet de Magné

La source doit sa couleur à 
une algue microscopique, 
d’origine volcanique. Les 
nuances turquoises varient 
en fonction de la hauteur de 
l’eau et de l’intensité de la 
lumière
(plus c’est sombre,
plus c’est bleu).

orientations de gestion
Recommandations
> phénomène à préserver 
> mettre en valeur le site
> entretenir la ripisylve
> sensibiliser les agriculteurs à 
l’utilisation d’intrants respectueux de 
l’environnement

La grande particularité du site est cette résurgence d’un bleu turquoise 
dans un lieu ou cette couleur paraît surréaliste, c’est un argument 

suffisant qui justifie la mise en valeur de ce site.

Evolution du site :
- tendance à la fermeture du lieu 
(végétation et privatisation de la voie)
- entretien léger
- envasement de la surface en eau
- agriculture à proximité
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